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Le président de la Répu-
blique séjourne depuis
quelques jours en Inde où
il a rencontré des hommes
d'affaires de ce grand pays
émergent et vanté les op-
portunités d'investir au
Gabon. Comme avec la
Chine, le rêve de construire
un pont d'affaires gagnant-
gagnant entre l'Inde et le
Gabon est désormais en-
tretenu, grâce aux nou-
velles infrastructures
portuaires modernes dont
s'est doté le Gabon, à tra-
vers le groupe Olam.

DEPUIS le 15 février2018, le groupe GSEZPorts SA a ouvert uneligne commerciale mari-time directe, sans escale,entre Owendo internatio-nal port et le port deMundara (Gujrat), le plusgros port cargo privé del'Inde. Un navire d'une ca-pacité de 12 000 tonnesassure le trafic maritime. Au groupe GSEZ Ports Sa,on parle des prix ultra-préférentiels et compéti-

tifs, pour que les mar-chandises exportéessoient compétitives à l'in-ternational, et que lesbiens manufacturés enInde, par exemple, soientachetés à des coûts abor-dables pour les clients ga-bonais. Ces ports neservent pas qu'au com-merce avec l'Inde, maisassure également l'ouver-ture commerciale surl'Asie et le reste dumonde. Grâce à ces infrastruc-tures portuaires mo-dernes, le Gabon peutenvisager d'exporter sesproduits sur un marché

assez important. L'Indeest un gros importateurdes huiles alimentaires. Ace sujet, on sait que leGabon deviendra, dansles 5 prochaines années,l'un des plus grands pro-ducteurs d'huile de palmeet de produits dérivés auplan africain. Les investis-sements effectués par legroupe Olam en 2017, etbien avant, pour doter cesinfrastructures por-tuaires de meilleurestechnologies, ont doncpour avantage de permet-tre au Gabon de diversi-fier ses partenairescommerciaux à l'interna-

tional, sans dépendre desautres ports. En effet, qu'il s'agisse deGSEZ New internationalport (13 milliards defrancs d'investissementen 2017), ou de GSEZ mi-neral ports (14 milliardsd'investissements l'annéedernière), le Gabon dis-pose aujourd'hui de deuxoutils modernes pourcommercer avec l'Inde etl'Asie. Les avantages sont cer-tains, selon les spécia-listes. Ces deux portspermettent de réduire lescoûts liés à l'importationet à l'exportation des

marchandises, favorisentl'industrie des mines(l'évacuation se faisantplus vite que d'ordinaire),l'attractivité du Gabon. Contrairement aux portsde la sous-région où lesmarchandises s'engor-gent, la vitesse du traficau niveau des Gsez mine-ral ports et de GSEZOwendo internationalnew port sont deux argu-ments pour attirer les in-vestisseurs et les hommesd'affaires indiens auGabon et y construire unpont d'affaires.
COOPÉRATION. Classée10e puissance écono-

mique mondiale par leFonds monétaire interna-tional, l'Inde est parmi leséconomies les plus dyna-miques au monde. C'estun pays-atelier pour letextile, la production desbiens manufacturés. L'Inde est un importateuret consommateur poten-tiel pour les productionsgabonaises. En termes deParité de pouvoir d'achat(PPA), l'Inde occupe le 3erang mondial, derrièredes Etats-Unis et la Chine. Comme le Cameroun quia tiré avantage de la tech-nologie chinoise, le Gabonpeut le faire des produitsmanufacturés, à moindrecoût, et du savoir-faire in-diens dans les domainesde l'ingénierie, pharma-ceutique, agro-indus-trielle, technologique, deslogiciels, de PME, et au-tres. Et, historiquement, lesports de bonne facture,comme ceux d'Owendo,ont toujours été un élé-ment de l'expansion ducommerce pour les Étatset de l'enrichissement despeuples.

Les nouveaux ports d'Olam, des outils d'une ouverture
commerciale au monde

Suite à la visite du président de la République, chef de l'Etat, en Inde

Innocent M'BADOUMA
Libreville/Gabon

Entrée principale de GSEZ OINP.
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Les conteneurs au port Gsez.
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